
Conversations oidcieuses 
dos ministres alliés 

Parte, 0. — MAI Clémente!. Churchill et 
rbeuni» assisté» je» experts de Leurs déléga-

•'" lions, ont tenu une réunion ûffii'ieuse, cet 
P*"; après midi, ^ 15 heures, au Ministère des 

Finances. 
Leur entretien s'est prolonRé lusqu'à 18 

« H H *m • m 

M dt Stefani et les délégués italiens sont 
• l o t i arrive* au Minuter* de* Finances et 
l'entretien a continue entre lae déléausa de* 
quatre puissances 

Le reunion du comJ'e d'i 

ftp*. 

('experts, qui devait 
entendre dema-n niatin à la C D. R les re
présentants des puissance* n'ayant pas per-

• tlclpé aux travaux de ce comité, a **é repor
tée à dimanche matin 

,—o 

Nouvelles déclarations 
de M. Clémentel 

Paria, tt. — Dans des déclarations faites a 
la presse. M. Clémentel a expliqué les rai
sons logiques de la méthode suivie par la 
©onférenoe et s'ect félicité des bonnes dispo
sit ions manifesiées par tous les allié6 

Il a ajouté qu'il comptait bien maintenir le 
pourcentage de ">2 % attribué à la France et 
•JH». peut être même un chiffre légèrement 

• supérieur pourrait être obtenu 
Après avoir confirmé que la question des 

dettes ne serait pas abordée par la confé
rence, le m nislre s ai "»"»e • 

M. Churchill consir'ére toujours la note 
•a i tour coninit le pria, ipe directeur de sa 
politique en matière oe dettes ; il ne faut 
donc pas voir là un engagement définitif de 
aa part 

Je croie qu'un accord n'est pas impossible, 
mats tl ne faut pas s'attendre à oe qu'il soit 
réalisé immédiatement, puisque, je le répète, 
« M a question n'est p u du domaine de la 
oooference. 

Un rapide accord 
onglo-iomèricain f 

La 
Rapide 
« M M 

Chicago Prlbune • qui s'aliend à on 
accord analo américain, croit savoir 
Clémente! vierge re '.ni* le pa'emem de 

«putes les revendi••s'ions américaines (frais 
C©»'eu pat ion gt réparations) soit échelonné 
•NT 10 ans. délai d'npnl'cntinn du plan Da-
« « 8 tandis que le colonel Lo<ran. tout en 
«tant drspose a laisser If délai de rembour
sement de* répirst ions concorder avec celui 
al* l'application du pi in Dawos. maintient 
• n e le remboursement des frais d'occupation 
p B *WS réparti sur M ans. 

_•»> " » 

Un code militaire inspiré 
des principes républicains 

r Paris 9 - La Ligue des Droits de l'Homme 
•ommuinique la note sauvante .: 

Au moment où la question de la justice mi
litaire et d*e pénitenciers intéresse tout par-
tteulieretTHM* l'opinion publ.que et où un 
«roist de loi dépesé par le gouvernement est 

•'.'•-•Zar le point de venir en discussion devant 
, las Chambres, la Ligue des Droits de l'Homme 

a soumis au ministre de <a Ou erre un texte 
•te C 1 M (Code de Justice Militaire) « 

Ce f a v a i l fut rédigé en 19*2 par le géné-
f s e l Serrai 1. Il e'mspi e des meilleurs prtnet-

n t s républicain; et mérite d'être tudié d* 
très prSs et la Ligne n c doute pas que le gou-

" yernement ne retienne oes innovations les 
plus intéressantes 

En temps de paix, plus de conseils de 
Jruerre lee rib maux correctionnels étant 
eharges de tuper >es militaires comme les 
civi ls 

En temps de guerre, des tribunaux- spé
ciaux, composés de magistrats mobilises et 
suivant l'armée dans ses «léplacements Plus 
d e condamnations .ari8 af>.e : pour les dé-

'eLTtfws aa(Mjr>^*eirr»s de luridictisAïK. ">•. 
£,"t " Lé projet propose, en outre, une rédaction 
o- anc.TOll»:**-.1«liis prec'se de :1a' ÙSt* des-cet»-
"' mes et délits, l'admission- -de* circonstances 

atténuantes, une nouvelle échelle des peines 
supprimant les travaux publics et partant, les 

•• pénitenciers où cette peine est subie. 
'i" <««« 

U N M O T D E M . H E R R I O T 
A M. ANDRÉ CITROEN 

Paris . 9. — L'« Œuvre • publie une décla
ration que lui aurait faite M Herriot. à pro
pos de l'abandon de l'expédition transsaha-
rienne. pro)etée par M Citroen. Voioi cette 
déclaration : 

__ Je ne veux pas croire que M CHroêti. 
aux initiativds de qui J'ai. tojours applaudi, 
ast pu dans l'affaire de l'expédlton aulomo-
fcte au Sahara, mettre en cause le Gouverne-
V e n t . 

S'H en était autrement et si l'on engageait 
r*!* contre ndus cette nouvelle campagne, le gou. 

reniement serait très a son alee pour s'expll-
' quer soit, devant les Chambres soit devant 

Je public, et serait à la disposition de qui 
poudrait, sur ce sujet, provoquer la dlscus-
pton. 

PAS D ' A T T E N T A T 
C O N T R E M. MUSSOLINI 

Par i s , 9. — Le bruit a couru ce matin à 
Barila que M. Mussolini aurait été victune 
• f u n a t tentat 

Nous s o m m e s en mesure d'nffîrmer qu'à 
'' S8 heures 30, M MuasuCini a léléj>honé per-

«6Psoanellem«-nt à P a n s , au représentant 
Italien de la Conférence financière. (Havas). 

i«a , servira de base pour t» fixation du 
d'achat de l'alcool, en tenant compte 
réfaction variable sur les prix du spore 
niblj de janvier à juin. 

Le prix de l'achat, • 
730 000 hectos, répartis entre 
léjes pour fabriquer de \it~ 
fabriqué au cours de fa 
qui sera de 210 fr. par h«i 
tifié, pour du sucre a. 200 
par un tableau suivant las divers 
sucre • ii sera par exemptants 18> fr. 

contlBgsM de 
usines ISStaJ 
ou. en ayant 
-e campagne, 

d'alcool ra*-1 

est déterminé 
ifs du 
1 pouf 

du sucre à 150 fr. et de 2m fr. 01 pour du 
sucre à 350 fr 

Les Quantités produites an excédent de 
750.0*0 hectolitres seront pavées aux prix ré
sultant de l'application des dispositions ci-
dessus diminues de 80 francs, sans que, tou
tefois, oss nouveaux prix paissent dépasser 
{20 fr pour les a l co .U Taetitiéa et MB fr. 29 
pour lo i flegmes 

., - • • • _ . , , a i » • • • I I . » 

CINQ A N S D E R É C L U S I O N 
A U N EX C O M P T A B L E D E S R . L . 

A m i e n s 9. — Les ass i ses de la S o m m e 
t»nt condamné à cinq ans de rédueioa . 
100.000 tr d'amende et 60 twO francs de dom-
•MOes-intérêt s A l'Elut. Philibert Driaux, 
S a n s , ancien comptable dans les régiona 
l ibérées , disparu en so|>ternbre l»2u laissant 
d a n s la caisac un d«''fi> it de 970 000 francs. 

Condanmé par eontuntace en janvier 1924, 
k a été arrêté à Paris en mai 192-1. 

i y * 

LE CALME A DOUARNENEZ 
Honarnenez. 9. — Les crève» étant termi-

b s e s . !os 150 irendarmes de renfort qui y 
avaient été e n v o y é s pendant la grève, vien-
jaant de quitter la ville, nfin de rentrer dans 
leurs casernes res pectives. 

«i L s commandant , le capitaine et le lieute-
•Mnt ont regagne Qtiimper. ' 

*"~ïffi L A V I A N D E D E B O U C H E R I E 
T O U T S I M P L E M E N T 

Paria. 9 — L'examen auquel s'est livré le 
dm leur Pau) au sujet du psquet repéché 
b)*T dans le canal Saint-Martin,, a permis 
srétablir que 'es chairs en putréfaction pro
venaient d'animaux d» houcheri* 

A b Cour d'Appel 4e Dosai 
AUDIENCE OU VENDREDI 9 JANVIER 

L E L A I T E C R E M E 

Mme Noyelle, d'Aire-sur-la-Lys, poursui
vie devant le tribunal ««rreetioima. de 8umt-
o m e r pour ecreniage de s o n lait a 17 %, 
avait été acquittée par les premier» lugee. 

sur appel du ministère public, l'affaire est 
revenue devant la Cour. 

M» Lebiane. d u barreau de Saint-Omer, 
défenseur de la pirevenue, a fait observer à 
îa Lour que l e s prés de Mme Noyelle, en 
bordure de la Lys. étaient d e s pwus bunudea. 
La qualité de son lait pouvait en souffrir. 

i'uie. par c e s temps d'ùiondatiuas génè-
t-ule. l'eau pémètre partout et quelques gout
tes de ce liquide ont bien pu s égarer dans 
les » telles » de la productrice de la i t 

Mais l'avocat général Ueransart s e dé
sintéresse de l'tiuniiditéj^as prairies , sèche
ment, i. e en rapportiPPa l'analyse des 
experts sans partager là 'manière de voir de 
l avocat. 

C'est au.-si l'avig de la Cour, qui réforme 
le jugement de Saint Orner et condamne 
Mme Noyel le a 300 francs d'amende et a u x 
dépens. 

Voilà une. nouvelle victime des inonda
tions I / 

L E B E U R R E F A L S I F I E 
M. VanoaeOte avait été condamné par 

le tribunal d Avesnea pour faisificaiion de 
son beurre par addition d eau à 1.000 francs 
d'amende, alticliage et insertions et a 300 tr. 
de dommages- intérêts envers >e Syndicat d e 
répression «les 'raudea, partie civile. 

Le marchand (te beurre a fait appel du 
jugement. 11 est défendu par M* Escoffier, 
qui demande son acquittement en plaidant 
la • non identité » du beurre II soutient que 
le beurre soumis à 1 analyse n'était pas ce
lui de son c l ient 

M* Soiand. au nom du Syndicat, demande 
ta confirmation de la décision des premier» 
juges 

La Cour mot l'affaire e n délibéré. 

U N E A F F A I R E D ' A C C A P A R E M E N T 
D E D E N R E E S A L I M E N T A I R E S 

A L I L L E 
Il s'agit d'un délit puni par l'article 419 

du Code pénal, dont 1 application es t sx tré 
mement r a r e 

Sur la plainte des bouchers de Lille, M de 
Vries fut poursuivi devant le tribunal ecr>-
rectionnel de cette ville pour avoir provo
qué la hausse du gras de bœuf au moyen de 
• suroffres », aux prix réc lamés par tes 
vendeurs, déterminant ainsi la hausse de 
cette denrée au-dessus des prix fixés par 
laj joncurrenoe naturelle des commerçants . 

C'est a (abattoir et aux halles que M de 
Vriès s e serait l ivré à cette spéculation dé
lictueuse. 

Le tribunal de Lille le condamna à dix 
mille Trancs d 'amende 

De V r i é s . fit appel, et aaa avocat, M3 

Escoffier. a développé hier devant la Cour 
s e s conclusions. •.«• • . - • . . • , 

La Cour rendra àoa arrêt & une date ulté
rieure. 

irr 

UNE CONCESSION A TOURCOING 
POUR L'ÉLEVAGE DU « MÉRINOS » 

* ^ r h ' o ^ K T H* i'€ ° f l » t i e l • : Il est accordé 
•a la Chambre de Commerce de Tourcoing en 
vue de l'élevage du mouton mérinos la con
cession provisoire d'un terrain situé en bor
dure et A l'est du lac de Bame. cercle de Oua-
5o&° hectares"* s u p w û c " approximative de 

LES BIENFAITS DE L'ORGANISATION SYNDICALE 

CHEZ LES TRAVAILLEURS DO LIVRE 
C'est une action exemplaire qu'a menée depuis sa fondation la 

Chambre syndicale des ouvriers typographes mt imprimeurs de LUI* 
" • * ' Ti ir i - "• "r 1—i—i— m mi Hrv 

O F F I C E NATIONAL 
DU C R E D I T AGRICOLE 

Paris. 9. — L'« Officiel • publie la liste des 
Caisses régionales du Crédit Agricole mutuel 
appelées à particiftier à l'élection de 6 délé
gués des caisses régionales à la Commission 
plénière de l'Office National du Crédit Atrri-
cole. 

Hsrd — Caisse régionale du Crédk Agricole 
mutuel de Lille, 6, rue Thiers, a Lille ; Caisse 
régionale de Crédit Agricole mutuel du Cam-
brésis, 6, place de Porte Notre-Dame, à Cam
brai. 

Pas-de-Calais. — Caisse régionale de Crédit 
Agricole rnutueU du Pas-de-Calais, Maison de 
l'Agriculture. 3, Grand'Place, à Arras# 

LA LÉGION D'HONNEUR 
AUX MUTILES DE 100 % 

Paris. 9. — Le • Journal Officiel t publie 
b a s promotion dans la Légion d 'home ir lé-
aiarTsfi aux mutilés de gtie<-rî de im % cette 
S o m o t i o p com/rend une cravate de eom-
m a n d e u ' pour le cannai ne Garnter de Laro-
ehe : une croix d'ofricier pour le *ou» liente-
s t n i leard et tlH croix de a Légion d hon
neur attribuées S d'anciens soldats, caporaux 
pu tous-officiers^ 

L E PRIX D'ACHAT 
DE L'ALCOOL 

D E S B E T T E R A V E S 
Part*, • — Ls • Journal Officiel • s publié 

« B arréié du M'">*tre dos Flnan-es. ruant 
las conditions de l'acliat per l'F.tat de l'alcool 

RECORDS DU MONDE AERIENS 
Etamues. d. — L'aviateur français Descamps, 

«est attaqué aujourd'hui aux records du monde 
de vitesse sur fOO et S00 km. avec 500 Kilos de 
charg* utile. 

Prenant son vol sur le classique circuit de 
Vlllesauvage. la Mannogne et retour, soit 50 km 
Descamps s couvert les 100 km. h une vitesse 
moyenne de 90» km. iêO S l'heure et les 8 » S 
une moyenne de 308 km. 133, s adjugeant ainsi 
les deux records mondiaux. 

MASSACRES L>ANS L'IRAK 
Londres, 9 — L « Agence Heuter > publie 

ls dépêche su vante de Bagdad, 9 janvier : Des 
membres des tribus \tfhwan qui sont partisans 
du sultan du Nedjed ayant récemment fait plu
sieurs Incursions sur le territoire de l'Irak et 
attaqué des tribus irakiennes à environ 110 km. 
au sud-ouest de Nazinyak. les forces aériennes 
britanniques ont organisé une expédition dans le 
but de châtier les agresseurs. 

Une importante formation d'avions a quitté 
Bagdad le ? janvier, a repéré les agresseurs h 
400 km au sud et les attaqués S coups de mi
trailleuses et de bombes, tuant cinquante hom
mes et de nombreux chameaux 

Le haut commissaire de l'Irak a adressé au 
sultan du Nedied, une noie énergique exigeant 
i\ cessation des incursions et la restitution des 
objets pillés et déclarant que les agresseurs se
ront châtiés d'une façon exemplaire. 

Au «ours d'une Incursion des partisans du 
sultan du Medjed auraient détruit toutes les ten
tes appartenant S une peti'e tribu Irakienne et 
tué toutes les personnes du sexe masculin 
âgées de plus de 10 ans. 

da betteraves pend >nt la canipairfie 1924-1925: 
I * prix du suer», établi d'après la cotation 

des courtiers assermenté* publiée à la Bourse 
d « Commerce de Parie et fixé sur la moyenne 

du sucré blanc u. 3, des cotes mensuelles -
livrable «ux les trois de novembre pendant le 
inois d e^toars '.«*t et du STICT» dlspnnlhle pendant les mois de novembre •L0,**Jr"" t

,r ZCII!» . A S S » 
i t i s . Janvier, février, mars, avrlL mal et lu la 1 avant abautL 

UN DOMPTEUR BLESSE 
PAR DEUX LIONS 

Londres, 9 — Le capitaine Darius, un tans 
teur de lions, a bien risqué hier soir à Bd'm 
bourg d'être dévoré par ses bétea Deux lions 
da 18 mois devaient pour la l e s M i par*twe 
en publie et Ta ménaget*e avait àwnemH 
l'événement à grand fracas Pré» ils » «w per
sonnes se trouvaient présentas loretma Da
rius fitentrer les deux bêtes A peine sut-il 
le temps de se mettre ea garde qu'un l ien 
d'un coup de mai hoire brisa sa oravaehe jm 
deux f.'autre fanve du fond de la e a s * tut 
d'un hon" sur son dos Un ocras à corps s'en-
«'iivit devant la foule haïssante. 4*« femmss 
s'évanouissaient. Les g*r*sa purent baursu. 
sèment à i s l d t de u-tdews. d é g a ^ r à teinp» 
l e d tnu 'eur qui tut transports • i"Mpi *L 
blesse * la têts, s a s deux bras « e u s n i t w s , 
S<M blaMtarsa a s sont teuMrais pss «•!•••> 
rwqas; 

P A S D E LOCK O U T A S T O C K H O L M 
Stockholm. 3. — Le lock-out oui menaçait 

d'être prononcé dans les ateliers msraajwie» 

Est-il dans notre région du Nord, et même 
en France, une organisation ouvrière qui soit 
plus prospéra, plus' florissante, plus disciplinée 
et plus forte que te Gbambre syndicale des ou
vriers typographes et imprimeurs de Lille T 

Nous S'en «ionnaissons pas 1 
Certes, d e par le nombre de sas adhérents, 

le Syndicat lillois du Livre est bien loin de 
cempter parmi les plus fortes organisations de 
nclre mouvement ouvrier. 

De par son action, de par son prestige, de par 
ses oeuvres, U n'en a pas moins droit a être 
cité en exempte au Prolétariat français. Le ra
pide exposé que nous allons tracer de son his
torique, appuiera notre affirmation. 

DÉBUTS DIFFICILES 
Depuis 1871, Adolphe Bègue le regretté prési

dent jiiUateur du Syndicat des imprimeurs et 
typographes, avait le désir de doter sa oorpo-
raliun d u n e institution de défense de ses in
térêts. En 1874, bien que le gouvernement. 
Mac Manon eut institué te régime dit • d'ordre 
moral •, U eut l'audace de réuuir quelques-uns 
de ses camarades au • Petit Béthune », ru e du 
Molinel. et de ;eter les bases du Synd.cat. Maure 
les tracasseries de toutes sortes, ridée et i œuvre 
se maintinrent, et en l«7b. Lien que la loi sur 
les syndicats n'eut pas encore été promulguée, 
l'organisation avait déjà le caractère qu'il de
vait avoir huit ans plus tard. 

Certes, il serait risqué de dire que les débuts 
turent brillants: A pêne l'organisation était-elle 
censt ee qu'elle perdait son président. Leperre 
succéda a Bègue, fut rempln •> par Façon oui 
lui-même, coda sa place à I.eclercq. Pendant 
plusieurs années, l'organisation vogua dans l'in
certain. Mais bientôt, sous l'impulsion d'hommes 
tels que Piens. Dumont. Kokelaere, Valescaut 
etc., etc., le réveil s'affirma t e s présidents et 
secrétaires qui se succédèrent ensuite S la tête 
de l'organisation oe firent que relever son 
prestige. 

Le Syndicat est actuellement présidé par 
lœuia V I I M S qui remplit ses délicates fonc
tions depuis plus de ÎS ans. U compte 800 adhé 
rents. A sa création, il a'en comptait que 40 
Ces chiffres sont éloquents et se passent de 
tout commentaire 

PREMŒJRS AVANTAGES 
Examinons maintenant ce qu'a été jusqu'à 

présent l'oeuvre du Synd-cat. \ 
Rn É891, une grève éclate a la maison Danet. 

Les Ouvriers réclament la suppression des 
femmes compositrices Après un an de dé
marches et de pourparlers, le Syndicat obtient 
satisfaction 

Avant d enregistrer celfe première victoire le 
Syndicat des typographe, e* imprimeurs avait 
pris l'init ative de la créatie» d'une Fédération 
locale des Syndicats ouvriers de Lille et envi
rons. 

Peu de temps après Keufer et Lelou signalent 
avec notre regretté directeur, M. Edouard Dele-
salle, qui soutenait leur mouvement, la pre
mière convention qui devait servir de tarif aux 
lirotypistes. 

En novembre 1905, le Svndieat revendique un 
minimum de salaire de 5 francs. La grande ma-
ji rite des Maîtres Imprimeurs acquiesce presque 
immédiatement. 

En mars 1906. la question de la limitation de 
la Journée de travail è 9 heures se pose. Elle 
sera durs S résoudre. Après onze semaines de 
luttes, après d'interminables réunions mixtes, 
une transaction intervent, tl est décidé que 
la semaine se composera désormais de 57 heures 
et demie de travail, payées pour 60 et qu'en 1909. 
1» semaine de travail sera ramenée a S* heure», 
pour être peu après limitée à 54 (9 heures par 
jour), 

des conventions à la maison Plateau Elle dura 
quatre mois et se termina faute de grévistes, 
ceux-ci ayant tous trouvé du travail dans d'au
tres maisons 

En I9is, le coût de la vie augmente. Le mini
mum de 5 francs devient insuffisant. Le Svndi
eat réclame 6 francs. Aprè^ bien des pourparlers 
et quelques grèves partielles, le minimum 
réclamé est accordé par paliers. U devait avoir 
son plein effet le 1er Janvier 1915. Mais la guerre 

La crise ministérielle 
allemande se prolonge 

Berlin, 9. — Deux versions circulaient ce ma
tin a Berlin au sujet de la crise Bouveroemenla-
le Les milieux politiques modérés déclarent que 
M. Marx, après en avoir référé hier soir encore 
à M Ebert poursuivra aujourd'hui ses pourpar
lers II serait porvenu à vaincre la résistance 
de MM Luther et Von Kanitz, qui consentiraient 
à conserver leurs portefeuilles dans le nouveau 
ministère. , , , . 

Celui-ci serait constitué dans la Journée et 
reposerait, au point de vue parlementaire, sur 
les seuls partis démocrates et du Centre. On ne 
sait riet de précis sur .a répartition éventuelle 
des portefeuilles. _ . . J . 

La « Gasette de Voss » déclare, quhier, tous 
les sous-secrétaires d'Etat envisagés pour la 
gérance ds leurs ministères respectifs, ont re
poussé les propositions qui leur étalent faites 
par M. Marx. ,. • 

D'autre part, tes milieux nationalistes consi
dèrent, dé* maintenant, que M. Marx échouera 
aujourd'hui comme hier, et que le président 
d'Empire chargera M. Luther de former le ca
binet extra-parlementaire^ 

M. MARX RENONCE..* 
Berlin, a — « L'A.«enee VvolH • annonce 

Sue le chancelier Marx a fait part au président 
u Beich. M. Ebert. qu'il renonçait à constituer 

le cabinet. 

gan\£t£SW W" to * • * * a • * d o n n * • r o r -
UN BEL EXEMPLE DE SOLZDArUT* 
La vie du Syndicat est interrompue, pour œ u 

da temps heureusement l Sur llnitiatrve de 
Masson, aidé de Vasseur, une section . Liue-
l'arU . as «onde, qui groupe tous tes imprimeurs 
et typpgrapqas mobilisés et réfugiés S Parts. 
soixante ouvriers adhèrent et consentent a Ver-
^ ? , * d»,'"»' 8 * i « } ~ - Pour les typos parisiens 
mobilisés Les syndiquée se eoUàent en outre 
peur envoyer mensuellement aux typos lillois 
onsonn-ers et blessés, aux femmes évacuées de 
Lille avec leurs enfants, des secours dont l'im
portance dépassa 18.000 francs. 

Peut-on trouver plus bel exemple de solida
rité et d'entr'alde ouvrières î o"***» 

TOUJOURS SUR LA BRECHE 1 
Sitôt l'armistice Louis tfotaon revient a Lille. 

11 retrouve l'encaisse de 1914. conservée Intarte 
pendant les quatre années de l'occupation, par 
Mme Leignel. épouse du trésorier mobilisé. 
Le x\ novembre 1918, un mois après la libération 
de Lille, le Syndicat était reconstitué. 

Il allait continuer son action bienfaisante si 
malencontreusement Interrompue. 

En (sauter 131». le Syndicat obtenait un sa
laire minimum de I franc de l'heure '9 francs 
par jouri. La vte augmenta on obtint t fr. 50 
lu i s l francs, salaire auquel s'ajoutait une in
demnité de vie chère de 4 francs pour les ou
vriers 3 francs pour les ouvrières et 1 fr 50 
pour les apprentis Puis le sala re minimum fut 
porte S 21 francs, et enfin a t» francs 'indemnité 
'Nimpriseï Le salaire .les linot\ pistes actuelle
ment en vigueur est de 34 francs L'action 
d'après-guerre a été d'gne de celle des èébuts. 

LES ŒUVRES DU SYNDICAT 
L'activité du Syndicat a été récompensée. 

Cest grâce à son action, en effet, et à ses 
œuvres multiples que l'organisation a réussi 
» grouper 98 % de« ouvrers de l'imprimerie. 

Tandis cru'il menait la lutte pour les salaires, 
le Syndical multipliait les ceuvres destinées à 
améliorer le sort de set adhérents L'organi
sation possède en effet une - Caisse Mutuelle • 
grâce a laquelle bien des misères ont pu être 
soulagées I 

La cotisation hebdomadaire est élevée. Elle 
est de ! francs pour les hommes, 1 fr 50 nour 
les ouvrières et de 0 fr 50 pour tes pupilles. 
Ces escr ficeg cependant trouvent leur compen
sation dans les secoure alloués 

En cas de chômage, la syndiqué du Livre 
touche, en effet 35 franca par semaine pendant 
13 à 16 semaines, selon l'ancienneté. 

En ces de maladie, la même somme pendant 
6 a 9 semaines, selon l'ancienneté. 

Les syndiqués sous les drafieeux reçoivent une 
allocation mensuelle de 5 francs 

Les syndiqiJés ayant appartenu pendant tn ans 
a l'orsanlsatlon, touchent une retraits mensuelle 
de 30 francs. Ifs sont dix actuellement a béné
ficier de ce droit. 

En cas de décès d'un synd'mié. sa famille 
reçoit en outre une indemnité de 75 à 150 francs, 
selon le temps de pr^sewe a l'organisation. 

Le Syndical a créé, en outre, en t«9«, des 
Cours professionnels qui sont aujourd'hui en 
pleine prospérité fis fonctionnent sous la dlrec 
lion de Lmit* Mn**on, assisté de Léon Villette. 
Achille Lecocq. Georges Leignel et Léon Camn. 
professeurs : Ils on1 donné * un grand nombre 
d'onvrers les connaissances techniques néces
saires à l'exercice de leur profesaion En 1*09. 
le.* Cours professionnels de Lille obtenaient, 
S l'Exposition d'Avicmon, une médaille de ver
meil.: en 1911, ils étalent classés hors-conrours 
a ftouhaix Ces ré>omnpps«i méritées sancUoiK 
ruilent l'enseiimemeit donné ! 

Terre» latoaurables. on culture, jachères, 
prairies artmelâttes ou temporaires. 32678.3» 
hectares (I3.fal.u00; : prés naturels, 5.104.380 
hectares (4.9M.6&9) . herbages, 1.753.050 hecta
res (1.4*0.810) ; pâturages et pacages. 4.073.790 
hectares (a.i*8.1S0) ; vignes, 1.606.545 hecta
res (1.616.621) ; cuutures maraîchères, «94.940 
hectares (266.145) , cultures diverses, oseraies 
roseraies, euwire urbustives, S31 020 hectare» 
(960.410V ; bols et forêts. 10.346.68* hectares 
(9.886.W1) i landes et terres incultes, 4.749.420 
hectares (S.793.450). 

Il faut tenir compte que le territoire agri
cole ds l'Alsaoe-Lorraioe est compris dans l e s 
chiffres de 19?3. 

LES REVENDICATIONS 
DES C H E M I N O T S 

. TwHPu»*, • . — Mille cheminots da Teulouse-
MMi, répondant h l'appel du Syndicat Confé
dérée et réunis a U Bourse du Travail, ont voté 
an ardre du Jour faisant confiance a l'Union 
du Midi, à la Fédération Confédérée, à la C.G.T. 
peur réaliser une Juste application des salaires 
sur la base de six mille francs minimum ; 
demandant une augmentation uni/orme de 
2-300 francs y compris 730 fr. de cherté de vie. 
protestant contre l'insuffisance des nouvelles 
indemnités de résidence et comptant sur l'action 
de la Fédération pour veiller à l'application 

.A a J o u r n ô e de nuit heures dans toutes les 
catégories du personnel et pour obtenir la réin
tégration des cheminots révoqués en 1980. 

UN ARCHITECTE, PRIX DE ROME 
VD3NTDE MOURIR 

Bruxelles. 9. — (De notre corresp. part.) 
M. Steuraeht. a qui vienl d'être attribué le prix 
de Rome d'architecture et que la vUle de Gand 
se préparait a fêler, est mort, a l'âne de ai ans 

UNE CONFÉRENCE 
INTERNATIONALE 

MARITIME 
Genève, 9. — Le Con&eil du Bureau Inter

national du Travail a décidé aujourd'hui de 
convoquer en 1986, une conférenc- interna
tionale maritime qui s'occupera de la durée 
de la journée de travail, de la codification 
internationale, du -tatut des marins et de 
l'Institution d'un aystéme spécial d'inscrip
tion maritime. 

Un projet de statut a été élaboré. 
Ce itroje; tend à détermine! les conditions 

de l'enrôlement des marins et à défnir le 
rôle des capitaines 

Le contrat d'engagement des marins pré
voit ues sanctions discipi aires et pénales. 

• • i • • 
3.500 FRANCS, FORTUNE MOYENNE 

DE CHAQUE AMERICAIN 
New-York, 9. — Des statistiques établies par 

l'Association des banquiers américains mon
trent que les dépôts d'argent dans les di
verses caisses d'épargne des Etats-Uni* attei
gnent maintenant le total de 30 880 millions 
de dollars, contre &500 millions de dollars en 
1912, soit une augmentaUon do près de cent 
cinquante pour cent. 

Les mêmes statistiquet» indiquent que la 
fortune par tête d'habitant aux Etats-Unie est 
aujourd'hui de 185 dollars (environ 3.560 tr.) 
contes 95 dollars eu 1912. 

Pn im» nn« OT*M éclata nour l'armlicaliori * W « " • ' . 'Mme venre Winie-Floehe. épouse 
e n fses, une grève eciaia pour i appucauon _ _ . „ « fr.»m»i«,i- d« <SvTt*te»t » t*™* une 

L E ROI D ' A N G L E T E R R E 

ASSIGNE 

PAR UN ALLEMAND 
New-York*9. — A la cour de Newark, le Juge 

Poster, vtesîchancelier de ce tribunal, a rendu 
un arrêt déclarant que le roi d'Angietrere, pou
vait être assigné devant les tribunaux civils 
américains. 

U s'agit, en l'espèce, d'une assignation au 
souverain anglais^fa »• par un sujet «Hemaiid, 
nemmé Adolph Pilger. pour oblertlr la restitu
tion de 5<i0 actions de la United Steel Corpora
tion (trust de l'acier), valant eoo.uoo dollars, qui 
furent saisies en Angleterre durant l» guerre, et 
pour recouvrer ég-ilement les intérêts et divi
dendes payés sur ces titrss, ains' que pour obli
ger le conse7! d'administration du trust en oues-
Uon. a lui délivrer un nouveau certificat de pro-
Driété de ces actions. _ , 

La dépêche ajoute que si Pulger gagne son 
procès des centaines d'ections similairies se-
ITBI intente*» par des sujets allemands contre 
U V r a ^ ^ r ^ e t a r r e , wnsl que contre tous 
gs autrW »JU**. > | > 

E N P Ï N , U N E VICTOIRE 
ESPAGNOLE AU MAROC 

Madrid. » (oHieiel). — An cours d'une «m-
buseade organisée dans la répion de MélUla, 
l'ennemi a subi de groasss pertes. 

Trois ealds importante des BerH-Said ont 
' ^ ^ r e n W o e r n e n s des paetei établis aux 
alentours de la s e n s iptemattenale se pour-
ro^ • • , — 

DANS LA POLICE 
Parts. 9. — M. MasMe, commissaire «s 

_ a . ds elesse egceotieiiBsUs. • • *«hal«» 
Lambareart, ast nommé en l s m i m e «rusiiU a 
l ies ds elasss egceptleai 
Lamkarasrt. est nommé Sv. 
U l l e , s a rewplaesment de M OuMH, précé
demment admis h faire valoir «es droit* a la 
retraita 

LA " 

du regretté fonduteur du Syndicat, a Mcué une 
sommé de pliis de 7.000 francs aux Cours profes
sionnels dont les intérêts doivent constituer 
deux bourses pour les élèves les plus méritants 
d» l'année. Ce don gAni'reux prouve une fols de 
plus resprit de solidarité qui régne chez les 
Travsilleiirs du Livre. 

Ouel syndicat unitaire peut s enorgueillir d'un 
passé et d'un présent si rVhe= en réalisations T 

Marcel POLVEJTT. 

L'invasion de la Belgique 
préparée depuis 1905 

Berlin. 9. — S i l nouveaux volumes de la 
grande collection des Archives sécrètes de la 
Wilhelmsteasse viennent de paraître à Ber
lin Us portent sur la politique allemande 
d'avant-guerre et plus spécialement sur la 
période qui a suivi la guerre russo-laponaise 
et la première crise marocaine. 

Le docnme» le plus important est une lev 
tre dressée par Guillaume II *u char.œlier 
Bulow le 30 Juillet 1905 dans laqueils l'ex-
empereur insiste sur la nécessité d envahir la 
Belgique en c»s de guerre. 

< Si l'Angleterre déclare la guerre, éertt-ll 
au prince de Bulow. votre Excellence devra 
envoyer aussitôt deux notes, l'une h Bruxel
les t l'autre a Paris, afin d'inviter les gou
vernements français et belge à faire connaître 
leurs internions envers nous dans un délai 
de ix heures, immédiat émet après la décla
ration de guerre, la Belgique doit 5tre enva
hie 3i la rrance consent h observer une atti
tude amicale a notre égard, nous étudierons 
la possibilité de lui céder une partie du 
territoire belge en compensation de T Alsace-
Lorraine qu'elle a perdue. . 

Et le chancelier répond au Kaiser : 
• Ce que V o w Majesté dit au sujet de la 

Belgique est extrêmement Juste. Mais les 
Belges doivent ignorer que nous voulons tes 
mettre en présence d'un pareil 'iholx Car s'ils 
ont des soupçons, ils élèveront des fortifica
tions et Ils Informeront de notre plan la 
France afin qu'elle puisse se préparer a y 
taire face. 

- ' • » ! » » i — 

UN JUGEMENT DE SALOMON 
Posen, 8. — Une Infirmière de la Maternité 

de Kalac, baignait deux nouveaux-nés lors
que l'un d'eux mourut subitement dans le 
bain. Elle s'aperçut alors avec terreur qu'elle 
était incapable de les identifier. Les deux 
mères, pas plus que l'infirmière ne purent 
reconnaître leur enfant. 

Les lUtorités de l'hôpital, consultées, déci
dèrent que l'enfant serait élevé par elles jus
qu'à trois ans et qu'il appartiendrait alors 
aux parents de prendre une décision. 

ON VENDRA DU GIBIER 
JUSQU'AU 13 JANVIER 

En vue de permettre l'écoulement du aimer 
tué le 11 janvier, jour de la elôture générale de 
la chasse, et pur dérogation è l'article *5 de 
l'arrêté réglementaire permanent sur ls police 
de la chasse en date du 10 août 1921, la vente 
et te transport dudlt gibier seront toléras le 
U et le 13 Janvier courant. 

, mut. 

Ls Catalogue Blanc 19M des Grsnds Magasins 
du LOUVnË de Psris est paru Exa/nines-te. 
Vous Imivere» des prix de gros, des cours ds 
vie moins chère 

Comparez-le. Vous FOUS assurerez d'u» choix 
incomparable. 

Ut Bureau ds commandes des Grands Maga
sins du LOI "VUE, 1, rue de la Clef, è Lille, 
téléphone SS-12, dont l'organisation a fait ses 
preuves vous documentera s i vous desservira 
avec la' plus grands Célérité possible. M i l 

L B T E R R I T O I R E 
AGRICOLE 

Paris, 9. — Le « Journal Officiel > s publié 
l a répartition du lerrttotre agricole de la 
Francs, suivant tes différentes nature* dé 
cultures, de W 0 a 1»83. 

ter«r.*Srrte^ ^ S H s u l r . ^ L £ 
iJas cbiltres cnrrsantTUilssis *a\ lfil* * 

P O U R A T T E R R m A U P O I X - N O R D 
Londres, 9. — Un jeune canadien, M. Algars-

son, va entreprendre une expédition au Pôle 
Nord. 

Le navire transportant l'expédition, quittera 
espère-t-oo, Livtrpool, en mai prochain : ii 
s'approchera par la route du Spitzberg : U 
prés que possible du Pèle : un établira alors 
une hase, on assemblera tes parties de 1 avion 
démonté, qui seront emportées, et la dernière 
étape, un millier de kilomètres au maximum, 
sera' franchie par le voie des airs, l'avion at-
atterrissant au Pôle Nord. 

LA T. S. F. APPLIQUÉE 
A LA RECHERCHE DES CRIMINELS 
Londres. ». — Scotland Yard »e déclare extr*ma-

«Mftt sSMsTatt H u essau f«II»-pour util(*ar lut 
T.S.F. pour la rechoroiie d u criminels. La policv 
Dosséde maintenant s camionnettes automobile», 
muniee d?appa»eils récepteur» et émetteur»- Ces 
agents lancés sur une piste peuvent par le moMn 
de ls T.S.F. informer, sans arrêter leur poursuite, 
l'admlnlstratloa centrale des résultats de leurs 
recherche» et recevoir directement des ordres Les 
différentes voiture» peuvent ôxalement se tenir en 
communication l'une avec l'autre. 

EN DEUX LIGNES 

Marseille — Maréchal Pétain et M»" arrivés 
hier Embarqueront aujourd'hui pour Dakar. 

Moscou. — On dément tous bruits concernant 
grèves métal, et charbon. Donetz. 

S«-Etienne. - Une malterie d'Aurec a été la 
proie des flammes. Déaéts 1 million 1/8. 

— Ministre Agriculture demandera créait 20 
millions pour victimes c a l â m e s agricoles 

San-José (Costa Rica). — M. Ramsav Mac Do
nald arriv. Se rendra à Panama et Jamaïque 

Paris. — M. Barîhou. présid. délés. française 
répar. est parti a Bruxelles. 

— On dément bruit du mariage roi Boris 
avec princesse lleana Roumanie. 

ROUBAIX 

Hémorroïdes 
. ï £ s . ? ^ r ï 0 . - B £ ? ° ? ' "«onVeat des douleurs atre-
£ ' <i - » ^ . , ^ ••* Mraarroldss retrouveront 
j n c n . e p s a t i o n de tuen-étrs et un sommeil 
oaisible p a r i emploi de la Pommade Cadum 
TOI leur preçorera un soulagement immédiat: 
Bien des souffrances sont évitées en employant 
i temps la Pommade Çadura contre 1 eczéma, 
e s boutons, dartres, pale, éruptions écorchiire<5 
lémorroldes. urticaire^croûles" fci'lnc^afes.' 

A L'HOPITAL DE '.A FRATERNITE 
L'état dw M. Henri Dorpe. 54 un*, neur de 

laine, grièveraeot bieseé A l 'usuc Wattini'. 
rue du -utotr à Roubii-s, accident qu- nous 
avons relaté hier est s ignalé comme très 
alarmant. On redoute u n j i s 6 u e fatale. 

LA PROPAGANDE COMMUNISTE 
Vers 18 heures 30. en face l'usine Roussel 

rue des Arts, M Bonté Florimond, né a Tour-
coiug, demeurant à WaMfeloa. rue de l l u 
dusitie 83, qui distribuait, sans y être, aut... 
ri6é des tracts, a été conduit au poste de po
lice du Se arrondissement. 

MAI Cornavin Uaeton, né à Bouirgv-, sa 
1894 et y demeurant ; Bai-antons ltayiuoud, i e 
à Paris en l*M et demeurant, exer^k.it la pto-
teseion de députée, ont eu te môme soit. 

REVISION DES USTES ELECTORALES 
POUR L ANNEE 1M5 

Lee demandes en inscription ou en radia
tion sur ta liste électorale sont reçues dfcs 
maintenant à la mairie de Roubaix, (ou? les 
jours de la semaine, do l» heures à midi et 
de 14 à 18 heures. 

Le dimanche, le bureau est ouvert de neuf 
heures à midi. 

Lee intéressés sont invités à s e présente* 
a*i bureau des Elections, rue Neuve, (deu
xième étage), guichet n . l i , m u n i s des1 pi^oen 
suivantes : 
. " . iJvret . militaire ou toute autre r«èee 
justifiant de leur-nationalité française ; 

- .Cert i f i cat de radiation de la l iste'éloo-
• a r . i \ l e u r r é s i a e n c e antérieure -

— * - . r y g f < d ( ' chang. ment de 'domicile 
E r * B B i t a B l a n t <PW l<» demandeurs halii 

brê 19?4° X P U i S a V a n t l o 1&r o c t o" 
Ceux cpii ont effectué un changement de 

dormeil^ ne sont pas astreints à une rési
dence de s i s mois et peuvent s e faire ins
crire de suite. 

Avis important. — Le* électeurs qui ont 
dhangé d'adresse ou d« profession sont m«-
tamment priés d'en faire Ja déclaration au 
bureau des élections le plue tôt possible. 

TI IJUUUJUJIU' » \mJMj3jlstjJM&^jOï&ir>jLUl*Sni 

Pour rendre votre 

Maison plus folie 
Vous trouvarez ae; tissus d'ameublement a.u 

Magasin DUBRUNFAL'T, pi. Fosse-aux-Chènes. 
Cette Maison vend les articles quelle fabrique 

a des prix extraordinaires de bon mai-cho 
Signalons aussi la place qu'elle occupe dan* 

le commerce des Couvertures, Couvre-Lih., 
Couvre-Pieds et Tapis. 19415 
aTuTAimiTni i nrnrtmprrrtirtuT iTrtn'TtTrrirmrri-tvpa: 
INTERCOMMUNALE DFS EAUX DE ROUBAIX 

TOURCOING 
Adjudication 

Hier, boud la présidence du MM. U i J«> 
Ilrabandeir, adjoint au maire de Roubaix, et 
Deletumbe, adioint au maire de Tourcoing, 
as s i s té s de MM. Dsltorce et Lorthioi?, con
se i l lers municipaux de Roubaix, Beucns 
Hauts, conseillers municipaux de Tourcoing. 
Nourtier, djrectt'ur du service des Eaux 
Saiembier, Receveur municipal de Roubiiix. 
et Osdoit, fondé de pouvoir do la Recette 
municipale de Tourcoing, a eu lien l'adjudi
cation pour la construction d'un abri sur * 
forage K a l'usine de Poequencourt e* pour 

*rBte-travaux dé' 1err"assement (hr 1er jaJrvit-i-
19-iÇi au Uf janvier U»2«i 

Ont été doclajié*-adjuoïoataires r 
M. Fidon, h Douai jiour les t i . .vanx d» 

bâtiment uvec un rabais de 21 %. 
M. Masure, à Tourcoing, pour la reparu 

tion d'une pompe à piston, avec un Fatals 
do 15 %. 

M.Lefelwrw, à Roubaix, ;«our rinsstattatkit 
électrique, avec un ivibais de 3 

M- Carette-Duburcq. pour I*'s travaux il"' 
terrassement, avec un rabais de 2.iS '. 

lin outre, un ooncour^, sous eoiimi-saion 
cachetée, était ouvvrt pour l'exécution d'un 
forage a l'usine de Peerjiicncourt. Neuf en-
currents s e sont présentée, l 'ne commissw n 
spéciale examiner.! leurs proiofs et <•*!• 

11. Rue du Curé. Tél. 9-51. BUREAUX 

ACCIDENT D'AUTO 
M. Dhalte Joseph, chauffeur d'automobUle 

demeurant à Marquette, rue Pasteur 106, pss-
sait rue InUennann. vers l» heures quand 
arrivé a hauteur de la maison portant le 
numéro 35 de cette rue II vint donner dans 
un tas de sable, non éclairée, obstruant la 
VOP 

L'auto qui s'arrêta net fut projetée par 
rélan contre la porte de la maison dont il est 
question et qui fut très endomma[rée. L au
tomobile a séneuit-rneflt souffert On a du 
la remarquer. Une enquête est ouverte pour 
déterminer les responsabilités. 

ABANDON D'ATTELAGE 
M. Buchy Jean, marchand de confiseries à 

Mouvaux, rue Vauban, impasse Lapeche 
faisait la tournée de sa clienteie U fui sur
pris ayant abandonné son attelasre — une 
voiture à deux roues â un cheval — sans 
avoir pris les précautions nécessaires pour 
éviter des accident*. Cette négligence sera 
poursuivie en simple polioe. 

@ e v ^ t o j ^ j i ^ * | . 

CHOCOLACT 

^•aass^ A C A O O U E A 
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VOITURE NON ECLAIREE 
Un marchand de bonneterie, habitant Hem, 

rus des Trois Baudets. M Sens Michel 46 
ans. conduisait su Petit Lannoy, la nuit étant 
venue «a voture de lovrsii»ons. Comme il 
C'avait pas éclairée sa lanterne, tes gendar
mes lui inflliareo* une contravention. 

UN IMPBl DENT 
M. Debriffe Léopold. 34 ans. chauffeur d'auto, 

a Lannov doubla a gauche, avec sa voiture, au 
risque de provoquer des accidents, le tramway 
qui se trouvait ftvlarrêt. 

Une contravention a été dressée contra lut 

ECLAIREZ VOS VELOS 
M Barte Raymond. 14 ans. eoursier demeu

rant e R o u b e l ï . rue Charlemagns. 3n. surpris 
à blcvelelts, rus de Lannov. saa» énlstrags. s 

LA BOUTEILLE- PERFIDR 
Dans la Orsnd» Rue. où ù œ livrait à Ces 

exesntrteUé», M. Van Boboays Maurice. 38 ans. 
polisseur, ru* des Sept Popts » , hit aperçu 
par des agents. Çt. comme II était manifesle-

' IVTS, un* fiOnlraysatict) lut léUigs» «onlra JJfR* 

SANS BRULER BLANCHIT 
î O N T R e r y 

CBEZ VFrS MUTILES DU TRAVAIL 
Lee Mutilés du travail de Roubaix et en 

virons ont tenu leur premiè«re réunion !• 
Jeudi S courant, à 7 heures du soir, et. orii 
pris La résolution su ivante : 

Une permanence est créée eu leur local 
13. rue Louis-Catrice, ancienne rue du Bas 
«in, à seule fin de. renseigner les intéressév-
eur le but de l'Association de défense des 
latéréts des Mutilée du travail. 

SYNDICAT DES CABARET1EBS 
ET DEBITANTS DE BOISSONS 

On notre communique : 
Le syndicat des débitants de boissons, du 

Roubals et ses cantons, rappelle à s e s adhé
rents qu'ils ont, en conformité de la loi du 
19 août 1921 (Répression dee fraudes) à est 
• é r de leurs fournisseurs de vin», qu'ils in 
cliquent sur leurs factures le decré des via» 
ou son appellation d'origine, étant donné 
que les débitant* doivent Tes reproduire «iur 
les fûts, casiers, qu'i ls so ient en cave ou 
dans les magas ins . 

Ceux qui négligeraient d* la faine, s ex
poseraient à être traduits en correctionnelle 
et condamnés . 

ECOLE NATIONALE SUPÊPIEaRE DES ARTS 
ET INDUSTRIES TEXTILES 

Dans la prochaine conférence qui aura 
lieu le dimanche U janvier à 8 h. 45, 7, ru*> 
ek l'Ermitage, M. Lagache .discutera l es 
questions su ivantes : « Du Silk Finish » ; 
immunisais>n. larùfication et autres procé
dés pour modifier les propriétés tinctorial <_s 
du coton. 

• I "•"• S ' 

Bien faire et... 
On dit et on répète partout en Ville, qu'une 

friture a l'Astra, comme du beurre, ne des
sèche Pas le poisson et procure un arôme dc-
ltcieux 1 

Et c'esl vrai, n'est-ce pas. Madame? 

BUREAU D« BIENFAISANCE 
La Commiasloti Administrative du Bureau 

de bienfaisance de Rouôaix, dans sa çéuniou 
du 4 Janvier, a procédé au renouvellement 
des mandats suivants : . . . 

M Alfred Letvuge, vtee-présvdent ordonna
teur sortant a été réélu ; M Gaston Duburcq 
a été i* nouveau nommé délégué pour la so
lution des questions concernant le droit des 
pauvres. 

MM le docteur Delahousee et Louis Du
mont ont été comme précédemment, délé
gués comme membres de la souveommisbion 
char;** Je l'examen préalable des deman
des d'assistance obligatoire aux. viaUlaxds, 
laUrtue. «t incurables. 

LES SPECTACLES 
A « CASTNO THEATRE. — Samedi ML <i -

menons 11 et lundi 12 Janvier ; Les E 
banques 

A LWPPOPROME-THEA1RE. 
jnee. pour le mardi *> janvier 
asra-oooUaue oa G. Bâaat ^ c « n 
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